CONCLUSION


Dans un premier temps, le présent travail avait pour but de cerner les éléments contribuant à une problématique de soins dans le milieu des soins intensifs. Dans un deuxième temps, une recension des écrits a permis de faire un survol des problèmes de santé cardiovasculaires des personnes faisant l’usage des drogues illicites à court et à long terme.


Le manque de ressources et d’informations des infirmières en lien avec ce problème de santé contribue partiellement aux récidives reliées à l’usage des drogues chez cette population. Conséquemment, les problèmes de santé cardiovasculaires sont grandissant particulièrement chez les jeunes adultes. Les infirmières peuvent et devraient aborder en milieu de soins intensifs le sujet de l’usage de drogues afin d’informer la personne et sa famille des dangers importants qui leur sont reliés. Une approche holiste, ainsi qu'une communication ouverte et honnête permet le partage d’idées et d’information entre l’infirmière et la personne. De plus, l’utilisation d’outils d’enseignement tel que celui développé dans le cadre de ce travail, facilite un enseignement structuré, assurant ainsi une cohérence de l’information donnée et un suivi des besoins d’apprentissage. 


Nous sommes conscientes qu’il serait important d’évaluer l’impact d’un enseignement tel que proposé dans ce travail, par contre le temps ne nous a pas permis d’effectuer une évaluation. Il aurait été aussi pertinent d’explorer les considérations légales et éthiques, mais ceci dépassait les limites de ce travail. Finalement, nous avons réalisé que le rôle de l’infirmière auprès de personnes utilisant des drogues illicites et hospitalisées aux soins intensifs est important. Malgré un séjour parfois très court, il est possible d’aborder immédiatement un enseignement visant à modifier un comportement potentiellement fatal.  
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